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répondent pas... d’une façon générale ne sont pas les plus 
occupés. Nom, c’est parce qu’on ne veut pas se donner la 
peine, ou encore, et plutôt, parce que d’abord om néglige, puis 
on oublie. C’est vraiment dommage

Notons encore, entre autres perfectionnements, que M. De- 
rome publie cette année, à la suite de la liste des membres du 
clergé du diocèse d'e Saint-Hyacinthe, un solide article, de M. 
l’aibbé Emile Chartier, sur les récentes fêtes du Centenaire du 
Séminaire de Saint-Hyacinthe. L’année dernière, on nous 
avait ainsi donné un aperçu du Congrès Eucharistique de 
Montréal de 1910. Et l’an prochain, je suppose, on pourra en­
core signaler q uclqU’événement important, par exemple le 
Congrès du Parler français de juin prochain. Pour ceux qui 
conserveront la série du Canada Ecclésiastique, c’est une au­
baine.

Enfin, remercions, cette année encore, M. l’abbé Charles 
Beaubien, pour ses intéressantes Ephémérides. L’ancien curé 
du SanTt fut toujours un passionné de l’histoire nationale. 11 
n’est pas pour rien cousin des Casgrain et des De Gaspé. 
Comme le dit la préface du Canada Ecclésiastique de 1912, 
ses Ephémérides ‘‘ont en même temps le piquant de la préci­
sion et le charme dé l’imprévu ”, “ Cela se lit sans fatigue, 
l’on y revient aisément et l’on s’y instruit sans peine aucune”.

Bref, le Canada Ecclésiastique est toujours en progrès. 
Nous en félicitons ét M. Deromc et la Maison Beauchomin. 
Leur Ixtl annuaire mérite l’accueil sympathique dont on l’ho­
nore isurtout. Nous lui souhaitons de continuer à progresser 
encore... et de paraître, la prochaine foils, en janvier.
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